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1. Déroulement  
 

L’inventaire a été reconduit de façon intégrale en 2016, les 46 transects ont été prospectés 

avec des points contacts tous les 6 mètres.  

Il a été réalisé au cours du mois de juillet (entre le 7 et le 27 juillet).  

 

Contrairement à 2015, les niveaux dans les bassins étaient hauts de l’ordre de 40 à 50cm en 

plus, suite aux inondations et aux précipitations importantes des mois de mai et juin 2016.    

Bassin de Saint Samson : cote 2016 90.65m 

Bassin de Saint Julien : cote 2016 : 90.63m 

Bassin des Tacreniers : cote 2016 89.46 

Pont Georges V (Loire) : - 0.79 (25 juillet  2016) 

 

Deux opérations de faucardage ont été conduites du 4 au 20 juillet, la première par la ville 

d’Olivet, et la seconde par l’ASRL.  

L’objectif était de réaliser un chenal préférentiel d’écoulement entre le pont Cotelle au moulin 

de St Samson afin de favoriser la circulation de l’eau et permettre la réalisation des différents 

usages. .  

 

 

2. Résultats 
 

A. Présence-absence par transects 
 

Les données acquises en 2013, 2015 et 2016 permettent d’observer des résultats similaires sur 

ces 3 années. Les espèces inventoriées sont retrouvées dans les mêmes ordres de grandeur au 

fil des ans sauf pour l’élodée de Nuttall.  

 

Les espèces les plus présentes sont toujours : 

1. Algues vertes filamenteuses : présence sur 35 transects sur 46 en 2016 

2. Egeria densa : 31/46  

3. Ceratophyllum demersum : 27/46  

4. Elodae nuttalii : 15/46  

5. Myriophyllum spicatum : 9/46  

 

Le changement le plus notable, déjà enregistré en 2015, est la régression en termes de 

présence de l’Elodée de Nuttall (présente sur 28 transects en 2013 puis 19 en 2015 puis 15 en 

2016).  

 

L’Egérie dense reste très présente mais il est constaté chaque année un déplacement des 

herbiers vers l’aval (espèce retrouvée 300m plus en aval qu’en 2015). Elle a ainsi disparu 

totalement de l’amont de la rivière où l’on retrouve aujourd’hui des herbiers d’espèces 

locales.  

Inventaire sur le 
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B. Abondance  
 

Remarques par zone de l’aval à l’amont 

 

Zone 1 : Loiret domanial 

 

Cette zone est la plus riche en termes d’espèces : 14 espèces ont été recensées sur les 5 

transects. 

La zone peut être divisée en deux, les deux transects aval sont dominés par les espèces 

invasives avec la présence d’herbiers importants d’Egérie dense et d’Elodée de Nuttall. A cet 

endroit le Loiret est plus large et les eaux sont un peu moins courantes.  

Cependant ces espèces ne sont pas présentes sur l’ensemble de la surface et il reste des zones 

sans végétation. Des herbiers d’autres espèces peuvent se développer tels ceux de Sparganium 

sp. A noter la présence d’une Characée.  

 

Un transect sur la Pie, affluent du Loiret, permet des recenser des espèces différentes de celles 

retrouvées dans le Loiret. 

 

Et enfin les deux transects amont sont très largement dominés par les herbiers de renoncule 

aquatique, accompagnée cette année par d’autres espèces notamment les algues vertes 

filamenteuses et des fragments d’espèces invasives et locales (apport du faucardage ayant été 

effectué quelques jours auparavant).  

 

2013 : 11 espèces 

2014 : 7 espèces 

2015 : 11 espèces 

2016 : 14 espèces 

 

 

Zone 2 : Bassin de Saint Santin 

 

L’espèce la plus abondante dans 3 transects sur 5 est l’Egérie dense. Alors qu’en 2015, 

l’Elodée de Nuttall était l’espèce dominante, elle semble avoir bien régressée au profit de 

l’Egérie.  

La renoncule aquatique domine sur un transect tandis que sur le dernier aucune végétation n’a 

été retrouvée, cette situation pouvant être expliquée par la présence des vannes et également 

sans doute par la crue (en 2015 6 espèces présentes sur ce transect notamment des lentilles 

d’eau qui vivent en milieu calme).  

 

Le nombre d’espèces est plus faible qu’en 2015, les espèces absentes à noter sont la Characée 

(herbier non retrouvé), les algues vertes, différentes espèces de lentilles d’eau…. 

La crue a sans doute eu un impact important sur ce bassin.    

 

2013 : 6 espèces 
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2014 : 7 espèces (nouvelle espèce Characée) 

2015 : 11 espèces (Characée confirmée) 

2016 : 4 espèces 

 

 

Zone 3 : Bassin des Tacreniers 

 

Ce bassin, comme les années précédentes, possède une diversité intéressante avec la présence 

de plusieurs espèces locales (notamment plusieurs espèces de potamots) que l’on retrouve peu 

ailleurs sur le cours d’eau. 

Le potamot pectiné est bien présent sur 2 transects tandis que l’Elodée de Nuttall domine les 

autres transects avec une présence très importante d’algues en amont du bassin.  

L’Egérie dense est présente en faible à moyenne quantité sur l’ensemble des transects.  

 

Certaines espèces n’ont pas été retrouvées, cependant l’année dernière l’appui et la présence 

du Conservatoire botanique avait permis d’aller plus loin dans la détermination.  

 

9 espèces en 2013  

8 espèces en 2014 

12 espèces en 2015 

10 espèces en 2016 

 

 

Zone 4 : Bassin du Bac et amont du bassin des Tacreniers 

 

Les algues et l’Egérie dense domine les transects situés en amont du bassin des Tacreniers.  

 

L’Egérie dense est l’espèce dominante dans le bassin du Bac avec cependant une densité bien 

moins forte (variant de 2 à 4) que l’année dernière où le bassin était totalement envahi avec 

des densités majoritairement de 4 ou 5. 

L’Egérie du fait des niveaux hauts dans le bassin n’a pas encore atteint la surface et n’a pas 

servi de support de développement aux algues filamenteuses qui sont bien présentes mais en 

faible quantité (note de 1 à 2).  

A noter la présence de cératophylle et de myriophylle très ponctuellement. 

 

9 espèces en 2013 

5 espèces en 2014 

9 espèces en 2015 (grâce aux espèces de Potamots présents dans le bassin des Tacreniers 

sinon 5 espèces maximum dans le bassin du Bac) 

8 espèces en 2016 
 

  

Zone 5 : Bassin de Saint-Julien 

Comme en 2015, le bassin de Saint Julien contient d’importants herbiers d’Egérie dense (note 

majoritairement comprise entre 3 et 4) 

Les algues filamenteuses sont présentes en faible quantité. 
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Le cératophylle et le myriophylle sont retrouvés très ponctuellement. 

 

 

La diversité spécifique est faible  
 

5 espèces en 2013 

4 espèces en 2014 

4 espèces en 2015 

4 espèces en 2016 

 

 

Zone 6 : Bassin de Paul Forêt aval 

Trois espèces seulement sont présentes dans ce bassin, Egérie dense, algues filamentaueses et 

cératophylle.  

L’Egérie présente les plus fortes densités retrouvées sur le Loiret sur les deux transects à 

l’aval. Le faucardage permet d’avoir des densités plus faibles au centre. A noter que l’Egérie 

semble moins « en forme » que les années précédentes, elle est plutôt marron que bien verte.  

Concernant les algues, celles-ci sont présentes en faible quantité. Comme évoqué sur d’autres 

bassins, les niveaux d’eau étant plus élévés, les herbiers d’égérie n’ont pas encore atteint la 

surface limitant ainsi le développement des algues.  

La navigation à la date de l’inventaire était encore possible.  

 

La diversité spécifique est très faible.  
 

5 espèces en 2013 

3 espèces en 2014 
4 espèces en 2015 

3 espèces en 2016 

 

 

Zone 7 : Bassin Paul Forêt amont  

 

L’Egérie dense est présente en quantité moyenne (note de 3), de façon similaire à l’année 

dernière (transect 30 et 31). La différence principale est due aux faibles densités d’algues 

présentes, permettant la navigation, ce qui était impossible l’année dernière (30 au 32).  

 

La transition des herbiers d’espèces locales et d’égérie dense s’est déplacée en aval, en effet 

l’année dernière le transect 32 comprenait encore de fortes densités d’égérie dense alors 

qu’elle est retrouvé uniquement de manière anecdotique cette année.  

 

Les importants herbiers de cératophylle observés l’année dernière n’ont pas été retrouvés dans 

le transect 33.  

Les niveaux d’eau sont supérieurs de l’ordre de 40 à 70 cm en fonction des transects.  
 

7 espèces en 2013 

4 espèces en 2014 
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3 espèces en 2015 

5 espèces en 2016 

 

 

Zone 8 : La Source 

 

Globalement la densité des espèces présentes est relativement faible avec des transects assez 

pauvres. 

Les espèces présentes sont des espèces locales : cératophylle, myriophylle, potamot pectiné, 

zanichellie et les algues vertes filamenteuses.  

L’élodée de Nuttall est retrouvée de façon anecdotique.  

Un transect 44 BIS a été effectué afin de caractériser une zone où les herbiers étaient plus 

importants.   

Des beaux herbiers de potamots sont visibles entre les transects 46 et 45.  

 

A la source, Zannichellia palustris est retrouvé de façon assez abondante  

A noter l’absence totale d’Egérie dense.  

 

10 espèces en 2013 

8 espèces en 2014 

7 espèces en 2015 

9 espèces en 2016 

 

 

Zone affluent 1 : Bras de Bou 

Ce cours d’eau est comme les années précédentes très pauvre en végétation que ce soit en 

nombre d’espèces ou en abondance. 

 

Pas de végétaux dans le transect aval, observation visuelle sur les autres, présence de 

roselières, sans doute un peu d’algues.  

 

 

Zone affluent 2 : Bras des Montées 

Tous les transects ont pu être réalisés  

Les deux transects amont ne comportent pas de végétaux, le suivant un peu d’algues et le 

transect aval majoritairement de l’Egérie avec un peu d’algues et un potamot pectiné.  

 

3 espèces en 2016 
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Globalement au moment de l’inventaire, au cours du mois de juillet, la situation du Loiret 

était bonne.  

Deux facteurs ont permis de limiter les impacts des espèces invasives sur le cours d’eau en 

2016 : la hauteur d’eau et le courant. Les deux sont liés aux précipitations exceptionnelles 

ayant eu lieu fin mai - début juin. La hauteur d’eau plus importante qu’en 2015 n’a pas permis 

aux herbiers d’atteindre la surface limitant ainsi le développement des algues filamenteuses.  

Le fort courant a également joué un rôle en ralentissant sans doute la croissance des herbiers 

et en favorisant l’arrachage ou le déplacement de certains.  

 

 

  

Conclusion sur 
le Loiret 
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1. Déroulement de l’inventaire 
 

Deux heures de terrain ont été nécessaires à la technicienne de rivière et à l’animatrice du 

SAGE pour réaliser l’inventaire 2016. Celui-ci s’est déroulé le 3 août. 

Le linéaire a été parcouru majoritairement en voiture avec des vérifications à pied quand cela 

était nécessaire. 
 

 

2. Résultat de l’inventaire 
 

Hydrocotyle fausse-renoncule  

 

L’arrachage manuel réalisé par une entreprise depuis plusieurs années n’a pas été reconduit en 

2016, du fait de la très faible présence d’Hydrocotyle le long du cours d’eau.  

Ainsi l’arrachage est réalisé en régie par le SIBL. Depuis le début de la saison, seuls 4 

passages ont été réalisés, le premier tout le long du cours d’eau afin de vérifier l’ensemble du 

linéaire puis les fois suivantes uniquement aux endroits recensés et où des repousses avaient 

été constatées 

Les volumes sont donc minimes et les taches encore présentes très réduites.  

Même si le développement de l’Hydrocotyle est toujours a surveiller, on peut estimer que le 

Dhuy n’est plus du tout impacté par cette plante invasive et que l’arrachage manuel des 

années précédentes a été un succès.  

 

Espèces locales 

Quelques espèces locales ont été relevées encore cette année : 

Callitriche sp 

Persicaria sp.  

Roseau  

Nénuphars 

 

La callitriche est retrouvée sur les atterrissements, la renouée amphibie s’est développée 

fortement cette année en bordure du cours d’eau, à différents endroits, il s’agit d’une plante 

pionnière qui devrait disparaitre par la suite.  

 

 

Autres espèces invasives ou envahissantes 

 

Pas de présence notable d’algues vertes et de lentilles d’eau comme cela pouvait être le cas en 

2015. 

 

A signaler en berges, l’étalement d’une station de Renouée Sakhaline déjà recensée.  

Inventaire sur le 
Dhuy 
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Les résultats obtenus dans la gestion et la réduction de l’impact de l’Hydrocotyle fausse-

renoncule sur le cours d’eau sont remarquables.  

A ce jour, l’Hydrocotyle fausse-renoncule n’est plus un problème sur le Dhuy.  

Une attention et une vigilance particulière ainsi que des petites actions d’arrachage sont 

cependant toujours nécessaires afin de s’en débarrasser, si possible, définitivement.  
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Contact/Renseignement Inventaire 

Carine BIOT, Animatrice du SAGE 

Tel: 02 46 47 03 05 – Fax : 09 70 65 01 06 

Carine.biot@eptb-loire.fr 

 

 

 

 

Contacts Gestionnaires 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

www.sage-val-dhuy-loiret.fr 
 

 

Commission Locale de l’Eau du SAGE Val Dhuy Loiret 

Etablissement public Loire 

2 Quai du Fort Alleaume – CS 55708 

47057 ORLEANS CEDEX 
  

DHUY 

 

Syndicat Intercommunal du 

Bassin du Loiret 

Technicienne de rivière : Camille 

LEGRAND 

06 76 44 78 52 

syndicatbassinduloiret@gmail.com 

LOIRET 

 

Association syndicale de la rivière 

du Loiret 

Garde-rivière : Stéphane THAUVIN 

02 38 66 47 44 

contact@asrl.fr 


